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VI 11. I)i;s KKlIiJK .

50. Skns l'Roi'RK i:r skns KKjruî:. — Los mots sont
(MnpK»y('.s dans lo sens propre l<>rsipril.s .si^Miiliont

lu C'iioso }i()ur la([ii('lle ils ont rtr vrvù^, et (liiiiH le

sens figuré, ([iiaml (tu Ich l'ait jtas.^cr do leur .'^i^niiii-

{•atioii naturelle ù une .<igniik'atiou étrangrrt'. l^^xcni-

jiles :

Soiif propre : Si in^jUjurî' :

Un vuydii (11' .s(jli'il. Un rnijoii ilV'.siit'raucc.

l'iic Heur (les i'lKiin]>s. \mJIi(Ii' (U> ]'ài;i>.

Lii voix do cet liouiiiu'. l.a vn'i.aXii la consf^icMice.

LoH plirascB peuNcul avoir iiiissi un scn-i tigiii'('.

Au lieu de dire platciucnl : ,/< iiuura <l<tiis Idjnrcc de

Vûge^ le poète dira :

La coupe de nie^ jour.s s'est brist'o encor jilpiuc.

67. On i)eutd(Tinirlesfigures,de3fîi(;onsde]tarler
(^ui, \Miv (le.s expressions choisie.s, un tour de phra.-^c,

traduisent nos ponsi'jes et nos sentiments, tivec. i)lus

i\(i vivaeiti', di'nerj^io ou de oràee. Elles sont un lan-

ga<4-e ce que sont les couleurs dans l;i iieinture ; les

gestes et les mouvements de la physionomie pour
le visage de riiomme. Les figures doivent sortir

naturellement du sujet, être amen^'-es avec art et

plact'es à ])roi>os.

68. Ou distingue deux sortes de figures : les figu-

res de mots et les figures de pensées. Dans les

ligures de mots, la figure disparaît avec le mot lui-

même. Ainsi on dit avec figure : An jiriiitciirps de la

vie; et sans figure: Au commenccuunt de la vie.

Dans les figures de pensi'es, la figure reste. (iuoit[ue

l'on change les expressions, pourvu que le tour soit

conservé.
69. Les figures de mots qui résultent d'un chan-

gement dans l'ordre grammatical, sont appelées

figures grammaticales. Les i)rincipale..' sont:

relliy , 3, le pléonasme, l'inversion, la répé-
titioi. et l'apposition qui emploie des substantlls

il titre d'adjectifs et d'épitluMes. Exemple :

AtiWiXjlefléau de Du7<, rava'ioa la Gaule.

60. Les figures dans lesquelles les mots ehangent


